
Page 1   —   Il ne s’agit pas d’une publication officielle.    —   www.bilingualgeneralconference.com

Ils sont leurs propres juges
Par David A. Bednar
du Collège des douze apôtres

De er deres egne dommere
Ældste David A. Bednar
De Tolv Apostles Kvorum
 
Conférence générale d’octobre 2025

Si nous avons exercé notre foi en Jésus-Christ, con-
tracté et respecté des alliances avec Dieu et nous 
sommes repentis de nos péchés, alors la barre du 
jugement sera agréable.

À la fin du Livre de Mormon, Moroni nous 
adresse des invitations édifiantes : « venez au 
Christ », « soyez rendus parfaits en lui », « 
refusez toute impiété » et « aimez Dieu de tout 
votre pouvoir, de toute votre pensée et de toute 
votre force». Il est intéressant de constater que la 
dernière phrase de son enseignement évoque à la 
fois la résurrection et le jugement dernier.

Il dit : « Je vais bientôt me reposer dans le 
paradis de Dieu, jusqu’à ce que mon esprit et 
mon corps se réunissent de nouveau, et que je 
sois amené triomphant dans les airs, pour vous 
rencontrer devant la barreagréabledu grand Jého-
vah, le Juge éternel des vivants et des morts. »

Je suis intrigué par le fait que Moroni ait 
utilisé le mot « agréable» pour caractériser le 
jugement dernier. D’autres prophètes du Livre 
de Mormon décrivent également le jugement 
comme un « jour glorieux», que nous devrions « 
[attendre] avec l’œil de la foi». Cependant, quand 
nous pensons au jour du jugement, ce sont bien 
souvent d’autres descriptions prophétiques qui 
nous viennent à l’esprit : la « honte et une cul-
pabilité affreuse», la « peur et […] une crainte 
terribles», ainsi que « la misère sans fin».

À mon sens, l’opposition nette de ces termes 
révèle que, grâce à la doctrine du Christ, Mo-
roni et d’autres prophètes pouvaient envisager 
ce grand jour avec empressement et espérance, 
plutôt que dans la peur réservée à ceux qui ne s’y 
sont pas préparés spirituellement. Qu’avait com-
pris Moroni que nous devons apprendre, vous et 

Hvis vi har udøvet tro på Jesus Kristus, indgået og 
holdt pagter med Gud og omvendt os fra vores syn-
der, vil dommen blive behagelig.

Mormons Bog afsluttes med inspirerende 
opfordringer fra Moroni om at »kom[me] til 
Kristus«, »bliv[e] fuldkommengjort i ham«, 
»fornægt[e os] selv al gudløshed« og »elske Gud 
af al [vores] kraft, sind og styrke«.Interessant nok 
er der i den sidste sætning i hans instruktioner 
en forventning om både opstandelsen og den 
endelige dom.

Han sagde: »Jeg går snart bort for at hvile i 
Guds paradis, indtil min ånd og mit legeme igen 
forener sig, og jeg bliver ført sejrrig gennem luf-
ten for at møde jer for den mægtige Jahvesbeha-
geligedomstol, for den Evige Dommer over både 
levende og døde.«

Jeg er fascineret af Moronis brug af ordet 
»behagelig«til at beskrive den endelige dom. 
Andre profeter i Mormons Bog beskriver ligele-
des dommen som en »herlig dag«og en, som vi 
bør »[se frem til] med troens øje«.Men alligevel 
dukker andre profetiske beskrivelser ofte op i vo-
res sind, når vi tænker over dommens dag, såsom 
»skam og forfærdelig skyld«,»gru og frygt«og 
»uendelig elendighed«.

Jeg tror, at denne skarpe modsætning i 
sproget indikerer, at Kristi lære gjorde Moroni og 
andre profeter i stand til at se frem mod den store 
dag med ivrig og håbefuld forventning i stedet 
for den frygt, de advarede om for dem, der ikke 
er åndeligt forberedt. Hvad forstod Moroni, som 
I og jeg har brug for at lære?
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moi ?
Je prie pour recevoir l’aide du Saint-Esprit 

pendant que nous étudierons le plan de bon-
heuret de miséricordede notre Père céleste, le rôle 
expiatoire du Sauveur dans ce plan et la manière 
dont, « le jour du jugement, [nous serons re-
sponsables] de [nos] propres péchés».

Le plan du bonheur de notre Père cé-
leste

Les objectifs primordiaux du plan du Père 
sont de fournir à ses enfants d’esprit la possibil-
ité de recevoir un corps physique, d’apprendre 
à discerner « le bien du mal» dans la condition 
mortelle, de grandir spirituellement et de pro-
gresser éternellement.

Ce que les Doctrine et Alliances désignent 
comme « le libre arbitre moral» est un élément 
central du plan de Dieu visant à réaliser l’im-
mortalité et la vie éternelle de ses fils et de ses 
filles. Les Écritures appellent aussi ce principe 
fondamental le libre arbitreet la liberté de choisir 
et d’agir.

Le terme « libre arbitre moral » est instructif. 
« Bon », « honnête » et « vertueux » sont syno-
nymes du mot « moral». Parmi les synonymes de 
l’expression « libre arbitre », on trouve « action », 
« activité » et « travail». Par conséquent, on peut 
comprendre « le libre arbitre moral » comme 
étant la capacité, et le privilège, de choisir et 
d’agir par nous-mêmes de manière bonne, hon-
nête, vertueuse et conforme à la vérité.

Les créations de Dieu comprennent à la fois 
des « choses qui se meuvent [et des] choses qui 
sont mues». Le libre arbitre moral est le « pouvoir 
de l’action indépendante» conçu par Dieu, qui 
nous permet, en tant que ses enfants, d’être des 
agents qui agissent et non de simples objets qui 
sont mus.

La terre a été créée pour être un endroit où 
les enfants de notre Père céleste seraient mis à 
l’épreuve pour voir s’ils feraient «toutce que le 
Seigneur, leur Dieu, leur commander[ait]». L’un 
des buts principaux de la Création et de notre ex-
istence mortelle est de nous donner la possibilité 
d’agir et de devenir ce que le Seigneur nous invite 
à devenir.

Le Seigneur a dit à Hénoc :
« Regarde ceux-ci qui sont tes frères ; ils 

sont l’œuvre de mes mains ; je leur ai donné leur 
connaissance le jour où je les ai créés ; et dans 

Jeg beder om Helligåndens hjælp, idet vi 
overvejer vor himmelske Faders plan for lykkeog 
barmhjertighed,Frelserens rolle som forsoner i 
Faderens plan, og hvordan vi vil »stå til regnskab 
for [vores] egne synder på dommens dag«.

 Faderens plan for lykke

De overordnede formål med Faderens plan 
er at give hans åndelige børn mulighed for at få 
en fysisk krop, lære at skelne »godt fra ondt«gen-
nem jordisk erfaring, vokse åndeligt og udvikle 
sig for evigt.

Det, som Lære og Pagter kalder moralsk 
handlefrihed,er centralt i Guds plan om at tilve-
jebringe udødelighed og evigt liv for sine sønner 
og døtre.Dette afgørende princip beskrives også 
i skrifterne som handlefrihedog friheden til at 
vælge og handle.

Begrebet »moralsk handlefrihed« er oplysen-
de. Synonymer for ordet »moralsk« kunne være 
»god«, »ærlig« og »dydig«.Synonymer for det en-
gelske ord »agency« [handlefrihed]« kunne være 
»handling«, »aktivitet« og »arbejde«.Derfor kan 
»moralsk handlefrihed« forstås som evnen og 
privilegiet til selv at vælge og handle på måder, 
der er gode, ærlige, dydige og pålidelige.

Guds skaberværk omfatter både »det, der 
selv handler, og det, som er genstand for hand-
ling«.Og moralsk handlefrihed er den guddom-
meligt udformede »kraft til uafhængig hand-
ling«,der sætter os i stand til som Guds børn at 
blive personer, der handler, og ikke blot være 
genstand for handling.

Jorden blev skabt som et sted, hvor vor him-
melske Faders børn kan blive prøvet for at se, om 
de vil »gørealt, hvad Herren deres Gud vil befale 
dem«.Et af de primære formål med skabelsen og 
vores jordiske eksistens er at give os mulighed for 
at vælge og blive det, som Herren indbyder os til 
at blive.

Herren sagde til Enok:
»Se, disse dine brødre; de er mine egne 

hænders værk, og jeg gav dem deres kundskab 
den dag, jeg skabte dem; og i Edens have gav jeg 
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le jardin d’Éden, j’ai donné à l’homme son libre 
arbitre.

« Et j’ai dit à tes frères, et je leur ai aussi 
donné le commandement,de s’aimer les uns les 
autresetde me choisir, moi, leur Père. »

Les objectifs fondamentaux de l’exercice du 
libre arbitre sont de s’aimer les uns les autres et de 
choisir Dieu. Ces deux objectifs correspondent 
exactement aux deux grands commandements 
: aimer Dieu de tout notre cœur, de toute notre 
âme et de toute notre pensée, et aimer notre pro-
chain comme nous-mêmes.

Réfléchissez au fait que nous recevons le 
commandement, pas seulement un conseil ou 
une exhortation, mais bien le commandement 
d’employer notre libre arbitre pour aimer notre 
prochain et choisir Dieu. Dans les Écritures, 
l’adjectif « moral » est plus qu’un simple adjectif 
qualificatif. Il indique peut-être aussi une direc-
tive divine sur la manière dont on doit exercer 
notre libre arbitre.

Un cantique bien connu s’intitule « Bien 
choisir», et ce, pour une bonne raison. Nous 
n’avons pas reçu la bénédiction du libre arbitre 
moral pour faire ce que nous voulons quand 
nous le voulons. Au contraire, selon le plan du 
Père, nous avons reçu le libre arbitre moral pour 
rechercher la vérité éternelle et agir conformé-
ment à cette vérité. Ayant « le pouvoir d’agir par 
[nous]-mêmes», nous devons œuvrer avec zèle 
à de bonnes causes, « faire beaucoup de choses 
de [notre] plein gré et produire beaucoup de 
justice».

L’importance éternelle du libre arbitre moral 
est soulignée dans le récit scripturaire du conseil 
prémortel. Lucifer s’est rebellé contre le plan du 
Père pour ses enfants et a cherché à détruire le 
pouvoir de l’action indépendante. Il est significa-
tif que l’insoumission du diable ait été dirigée di-
rectement sur le principe du libre arbitre moral.

Dieu a expliqué : « C’est pourquoi, parce que 
Satan se rebellait contre moi,qu’il cherchait à 
détruire le libre arbitre de l’homme, […] je le fis 
précipiter. »

Le plan égoïste de l’adversaire consistait à 
priver les enfants de Dieu de la capacité d’« agir 
par eux-mêmes » dans la justice. Son intention 
était de réduire les enfants de notre Père céleste à 
de simples objets qui sont mus.

Agir et devenir
Dallin H. Oaks a souligné le fait que l’Évan-

mennesket dets handlefrihed;

og til dine brødre har jeg sagt og også givet 
befaling om,at de skulle elske hinanden, og atde 
skulle vælge mig, deres Fader.«

De grundlæggende formål med at udøve 
handlefrihed er at elske hinanden og at vælge 
Gud. Og disse to formål stemmer nøjagtigt over-
ens med det første og andet store bud om at elske 
Gud af hele vores hjerte, sjæl og sind og at elske 
vores næste som os selv.

Tænk på, at vi har fået befaling om – ikke 
blot en formaning eller et råd, men vi er blevet 
befalet – at bruge vores handlefrihed til at elske 
hinanden og vælge Gud. Må jeg foreslå, at det 
modificerende ord »moralsk« i skrifterne ikke 
blot er et tillægsord, men måske også et guddom-
meligt direktiv om, hvordan vores handlefrihed 
bør anvendes.

Der er en grund til, at en velkendt salme har 
titlen: »Vælg kun ret«.Vi er ikke blevet velsignet 
med moralsk handlefrihed, for at vi kan gøre, 
lige hvad vi har lyst til, når som helst det passer 
os. Nej – vi har i henhold til Faderens plan fået 
moralsk handlefrihed for at søge efter og hand-
le i overensstemmelse med evig sandhed. Som 
mennesker, der »handle[r] på egne vegne«,bør vi 
ivrigt engagere os i gode sager og »gøre meget af 
egen fri vilje og udvirke megen retfærdighed«.

Den evige betydning af moralsk handlefrihed 
fremhæves i skriftens beretning om det førjor-
diske råd. Lucifer gjorde oprør mod Faderens 
plan for sine børn og forsøgte at tilintetgøre kraf-
ten til selvstændig handling. Det er bemærkelses-
værdigt, at djævelens trods var direkte fokuseret 
på princippet om moralsk handlefrihed.

Gud forklarede: »Derfor, fordi Satan satte sig 
op mod migog stræbte efter at tilintetgøre men-
neskets handlefrihed, … foranledigede jeg … at 
han skulle styrtes ned.«

Modstanderens egoistiske plan var at fratage 
Guds børn evnen til at blive »individer, som kan 
handle på egne vegne« i retfærdighed. Hans hen-
sigt var at dømme vor himmelske Faders børn til 
kun at være genstand for handling.

 At gøre og at blive
Præsident Dallin H. Oaks har fremhævet, 
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gile de Jésus-Christ nous invite à la fois àcon-
naîtrequelque chose et àdevenirquelqu’un par 
l’exercice juste de notre libre arbitre moral. Il a 
dit :

« De nombreux passages de la Bible et des 
Écritures modernes parlent d’un jugement final 
au cours duquel tous les hommes seront rétribués 
selon leurs actions ou selon les désirs de leur 
cœur. Mais d’autres Écritures sont plus précises et 
disent que nous serons jugés selonl’étatque nous 
aurons atteint. […]

« Le prophète Néphi décrit le jugement 
dernier en termes de ce que noussommes deve-
nus: ‘Et si leurs œuvres sont souillées, ilsdoivent-
nécessairement être souillés ; et s’ilssontsouillés, 
il faut nécessairement qu’ils ne puissent pas de-
meurer dans le royaume de Dieu’ [1 Néphi 15:33; 
italiques ajoutés]. Moroni déclare : ‘Celui quiest-
souillé restera souillé, et celui quiestjuste restera 
juste’ [Mormon 9:14; italiques ajoutés]. »

Le président Oaks ajoute : « De ces enseigne-
ments, nous déduisons que le jugement dernier 
ne sera pas une simple évaluation de la somme 
de nos actions bonnes et mauvaises, c’est-à-dire 
de tout ce que nous avonsfait. Ce sera la constata-
tion de l’effet final de nos actions et pensées, de ce 
que nous seronsdevenus. »

L’expiation du Sauveur
Nos œuvres et nos désirs seuls ne nous 

sauvent pas ; ils ne le peuvent pas. « Après tout ce 
que nous pouvons faire», nous ne sommes récon-
ciliés avec Dieuque par la miséricorde et la grâce 
résultant du sacrifice expiatoire infini et éternel 
du Sauveur.

Alma a déclaré : « Alors jetez les regards 
autour de vous et commencez à croire au Fils de 
Dieu, à croire qu’il viendra racheter son peu-
ple, et qu’il souffrira et mourra pour expier ses 
péchés, et qu’il se relèvera d’entre les morts, ce 
qui réalisera la résurrection, que tous les hommes 
se tiendront devant lui pour être jugés au dernier 
jour, jour du jugement, selon leurs œuvres. »

« Nous croyons que, grâce au sacrifice 
expiatoire du Christ, tout le genre humain peut 
être sauvé, en obéissant aux lois et aux ordon-
nances de l’Évangile. » Comme nous devons être 
reconnaissants que nos péchés et nos mauvaises 
actions ne se dresseront pas en témoignage con-
tre nous si nous sommes véritablement « [nés] 
de nouveau», que nous exerçons notre foi dans 

at Jesu Kristi evangelium indbyder os både til 
atvidenoget og til atblivenoget gennem retfærdig 
udøvelse af moralsk handlefrihed. Han har sagt:

»Mange skriftsteder i Bibelen og i vore dages 
skrifter taler om en endelig dom, hvor alle men-
nesker bliver belønnet efter deres gerninger eller 
handlinger eller deres hjertes ønsker. Men andre 
skriftsteder uddyber dette ved at henvise til, at vi 
bliver dømt efter dentilstand, vi har opnået.

Profeten Nefi beskriver den endelige dom 
med hensyn til det, vier blevet: ›Hvis deres ger-
ninger har været tilsølethed, må de selv nødven-
digvisværetilsølede, og hvis deertilsølede, må 
det nødvendigvis være sådan, at de ikke kan bo 
i Guds rige‹ [1 Ne 15:33; fremhævelse tilføjet]. 
Moroni kundgør følgende: ›Den, derertilsølet, 
skal forblive tilsølet, og den, dererretfærdig, skal 
forblive retfærdig‹ [Morm 9:14; fremhævelse 
tilføjet].«

Præsident Oaks fortsatte: »Ud fra sådanne 
lærdomme kan vi konkludere, at den endelige 
dom ikke blot er en evaluering af alle gode og 
onde gerninger – altså hvad vi hargjort. Det er 
en erkendelse af det endelige produkt af vores 
gerninger og tanker – altså hvad vi erblevet.«

 Frelserens forsoning
Vores gerninger og ønsker alene frelser os 

ikke, og det kan de heller ikke. »Efter alt hvad vi 
kan gøre«,bliver vi [kun] forligt med Gudgennem 
den barmhjertighed og nåde, der er tilgænge-
lig gennem Frelserens altomfattende og evige 
sonoffer.

Alma erklærede: »Begynd at tro på Guds 
Søn, at han vil komme for at forløse sit folk, og at 
han skal lide og dø for at sone for deres synder, 
og at han skal opstå igen fra de døde, hvilket skal 
tilvejebringe opstandelsen, så alle mennesker 
skal stå foran ham for at blive dømt efter deres 
gerninger på den yderste og dommens dag.«

»Vi tror, at hele menneskeheden i kraft af 
Kristi forsoning kan blive frelst ved lydighed 
mod evangeliets love og ordinancer.«Hvor bør 
vi være taknemmelige for, at vores synder og 
ugudelige gerninger ikke vil stå som et vidnes-
byrd imod os, hvis vi virkelig bliver »fød[t] på 
ny«,udøver tro på Forløseren, omvender os med 
»hjertets oprigtighed«og »oprigtig hensigt«og 
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le Rédempteur, que nous nous repentons avec « 
sincérité de cœur» et « intention réelle», et que 
nous « persév[érons] jusqu’à la fin».

La crainte de Dieu
Nombre d’entre nous pensent peut-être 

que comparaître devant la barre du Juge éternel 
ressemble à une procédure devant un tribunal 
terrestre. Un juge présidera. Des preuves seront 
présentées. Un verdict sera rendu. Et nous serons 
probablement incertains et effrayés jusqu’à ce que 
le résultat final nous soit connu. Mais je crois que 
cette description est inexacte.

Il existe une crainte, que les Écritures appel-
lent la « crainte de Dieu» ou « la crainte du Sei-
gneur», qui diffère des peurs mortelles que nous 
éprouvons souvent, tout en leur étant apparentée. 
Contrairement à la crainte selon le monde qui 
suscite l’inquiétude et l’anxiété, la crainte de Dieu 
est source d’assurance, de confiance et de paix 
dans notre vie.

Cette crainte juste inclut un profond sen-
timent de révérence et d’admiration envers le 
Seigneur Jésus-Christ, l’obéissance à ses com-
mandements, et l’attente impatiente du jugement 
dernier et de la justice qu’il rendra. La crainte de 
Dieu naît d’une compréhension correcte de la 
nature et de la mission divines du Rédempteur, 
d’une disposition à soumettre notre volonté à la 
sienne, et de la connaissance que chaque homme 
et chaque femme seront responsables de leurs 
propres désirs, pensées, paroles et actes mortel-
sau jour du jugement.

Craindre le Seigneur, ce n’est pas ap-
préhender avec réticence de nous retrouver en sa 
présence pour être jugés. C’est plutôt la perspec-
tive de finir par reconnaître à notre sujet les « 
choses telles qu’elles sont réellement » et « telles 
qu’elles seront réellement».

Quiconque a vécu, vit à présent ou vivra 
ici-bas comparaîtra devant la barre de Dieu, pour 
être jugé par lui « selon ses œuvres, qu’elles soient 
bonnes ou qu’elles soient mauvaises».

Si nos désirs ont été tournés vers la jus-
tice et que nous avons fait de bonnes œuvres, 
c’est-à-dire si nous avons exercé notre foi en 
Jésus-Christ, contracté et respecté des allianc-
es avec Dieu, et nous sommes repentis de nos 
péchés, alors la barre du jugement sera agréable. 
Comme l’a déclaré Énos, nous nous tiendrons 
devant le Rédempteur et nous verrons son visage 

»holder ud til enden«.

 Gudsfrygt
Mange af os forventer måske, at vores frem-

møde for den Evige Dommers domstol vil foregå 
ligesom ved en verdslig domstol. En dommer 
præsiderer. Der vil blive fremlagt beviser. Der 
vil blive afsagt dom. Og vi vil sandsynligvis være 
usikre og bange, indtil vi kender det endelige 
resultat. Men jeg mener, at en sådan karakteristik 
er unøjagtig.

Det, som skriften kalder »gudsfrygt«el-
ler »frygt for Herren«er anderledes end, men 
beslægtet med, den jordiske frygt, som vi ofte 
oplever. Ulig verdslig frygt, der forårsager uro og 
ængstelse, så indgyder gudsfrygt fred, vished og 
tillid i vores liv.

Retskaffen frygt omfatter en dyb følelse 
af ærbødighed og ærefrygt for Herren Jesus 
Kristus,lydighed mod hans budog en forvent-
ning om den endelige dom og retfærdighed ved 
hans hånd. Gudsfrygt udspringer af en korrekt 
forståelse af Forløserens guddommelige natur og 
mission, en villighed til at sætte vores vilje under 
hans og en kundskab om, at hver mand og kvin-
de vil stå til ansvar for sine egne jordiske ønsker, 
tanker, ord og handlingerpå dommens dag.

Frygten for Herren er ikke en modstræbende 
ængstelse for at komme ind i hans nærhed for at 
blive dømt. Det er snarere udsigten til endelig at 
erkende ting om os selv, »som de virkelig er«, og 
»som de virkelig vil blive«.

Enhver person, som har boet, som nu bor, 
eller som kommer til at bo på jorden, »skal blive 
ført frem for at stå for Guds domstol for at blive 
dømt af ham efter [sine] gerninger, om de er 
gode, eller de er onde«.

Hvis vores ønsker har været retfærdige, og 
vores gerninger gode – hvilket vil sige, at vi har 
udøvet tro på Jesus Kristus, indgået og holdt pag-
ter med Gud og omvendt os fra vores synder – så 
vil det være behageligt at stå foran Guds domstol.
Som Enosh erklærede, når vi »skal stå over for 
[Forløseren]; da skal [vi] med behag se hans an-
sigt«.Og på den yderste dag vil vi »blive belønnet 
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avec plaisir. Et, au dernier jour, notre « récom-
pense sera la justice».

À l’inverse, si nos désirs se sont portés sur 
le mal et si nos œuvres ont été mauvaises, alors 
nous redouterons la barre du jugement. Nous 
aurons « la connaissance parfaite», « le souvenir 
vif» et « la conscience vive de [notre] culpabil-
ité». « Nous n’oserons pas lever les yeux vers 
notre Dieu, et nous serions heureux si nous 
pouvions commander aux rochers et aux mon-
tagnes de tomber sur nous pour nous cacher de 
sa présence. » Et, au dernier jour, notre « récom-
pense sera le mal».

En fin de compte, nous sommes nos propres 
juges. Personne n’aura besoin de nous indiquer 
où aller. Devant le Seigneur, nous admettrons ce 
que nous avons décidé de devenir au cours de 
notre vie mortelle et saurons par nous-mêmes-
quelle place nous méritons dans l’éternité.

Promesse et témoignage
Comprendre que le jugement dernier peut 

êtreagréablen’est pas une bénédiction réservée 
uniquement à Moroni.

Alma a décrit les bénédictions promises à 
tout disciple dévoué du Sauveur. Il a dit :

« La signification du mot restauration est de 
ramener le mal au mal, ou le charnel au charnel, 
ou le diabolique au diabolique — le bien à ce qui 
est bien, le droit à ce qui est droit, le juste à ce qui 
est juste, le miséricordieux à ce qui est miséri-
cordieux. […]

« Agis avec justice, juge avec droiture et fais 
continuellement le bien ; et si tu fais toutes ces 
choses, alors tu recevras ta récompense ; oui, la 
miséricorde te sera rendue ; la justice te sera ren-
due, un jugement droit te sera rendu, et le bien te 
sera rendu en récompense. »

Je témoigne avec joie que Jésus-Christ est 
notre Sauveur vivant. La promesse d’Alma est 
réelle, et s’adresse à vous et à moi aujourd’hui, 
demain et à jamais. J’en témoigne au nom sacré 
du Seigneur Jésus-Christ. Amen.

med retfærdighed«.

På den anden side, hvis vores ønsker har 
været onde, og vores gerninger ugudelige, så 
vil der være grund til at frygte dommen. Vi 
vil have »en fuldkommen kundskab«,»en klar 
erindring«og »en levende bevidsthed om [vores] 
egen skyld«.»Vi [vil end] ikke turde se op til vor 
Gud; og vi ville være glade, hvis vi kunne befale 
klipperne og bjergene at falde ned over os for at 
skjule os for hans nærhed.«Og på den yderste 
dag vil vi »få [vores] belønning i form af ondt«.

I sidste ende så er vi vores egen dommer.
Ingen behøver at fortælle os, hvor vi skal hen. I 
Herrens nærhed vil vi erkende det, vi har valgt 
at blive i jordelivet og selv vide,hvor vi bør være i 
evigheden.

 Løfte og vidnesbyrd
En forståelse af, at den endelige dom kan 

værebehagelig, er ikke en velsignelse, der er for-
beholdt Moroni.

Alma beskrev de lovede velsignelser, der er 
tilgængelige for enhver af Frelserens hengivne 
disciple. Han sagde:

»Betydningen af ordet genoprettelse er at 
bringe ondt tilbage for ondt eller kødeligt for 
kødeligt eller djævelsk for djævelsk – godt for 
det, der er godt, retfærd for det, der er retfærd, 
retfærdigt for det, der er retfærdigt, barmhjertigt 
for det, der er barmhjertigt …

Handl ret, døm retfærdigt og gør bestandigt 
godt; og hvis du gør alt dette, så vil du få din løn; 
ja, du skal igen få barmhjertighed gengivet til 
dig, du skal igen få retfærdighed gengivet til dig, 
du skal igen få en retfærdig dom gengivet til dig, 
og du skal igen blive belønnet med det gode.«

Jeg vidner med glæde om, at Jesus Kristus 
er vor levende Frelser. Almas løfte er sandt og 
gælder for jer og mig – i dag, i morgen og i al 
evighed. Det bærer jeg vidnesbyrd om i Herren 
Jesu Kristi hellige navn. Amen.
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